
Quinté + cemardi àDeauville
L’hippodrome de Deauville ac-
cueille ce mardi une réunion Pré-
mium. Départ de la première cour-
se à 13 h 55. La dernière est pro-
grammée à 18 h. Trois courses ont
retenu notre attention.
Course 1 (Prix duManoir de la Sa-

lamandre, plat 16 partants, Tiercé
Quarté + Quinté +, multi 2/4, dis-
tance 1 900m). 13 Stangheli ; 11 Ce-
lestial ; 15 My Fancy ; 9 Star Of The
Night ; 5 Dari River ; 3 True Tedes-
co ; 2 Harper.
Course 2 (Prix du Grand Chesnay,

plat 15 partants, multi 2/4, distan-

ce 1 900 m) : 8 Australasia ; 14 Cas-
pienne ; 9 Tchirikhova ; 1 Private
Story ; 13 Belanova ; 12 Catalonia ;
3 Merveille.
Course 5 (Prix de la Gagnerie, plat

16 partants, multi 2/4, distance
1 900 m) : 10 Abronzal ; 15 Samor ;
14 Rêveur ; 12 Hervas ; 5 Los Mari-
nos ; 4 Golden Friend ; 8 Spelonca-
to.

Mardi 2 décembre, 15 h 25
hippodrome de Deauville. Prochaine
réunion dans le Calvados, mercredi
3 décembre, à Deauville.

Collègedéfavorisé : ici,les profs gardent le feu sacré

A Gaëlle Le Roux
« Avoir des équipes entières qui res-
tent longtemps dans un établisse-
ment de REP, c’est très, très rare. »
Frédéric Suard, le principal du col-
lège Nelson-Mandela d’Hérouville-
Saint-Clair savoure sa chance : ici,
les enseignants sont pour beau-
coup en poste depuis dix, quinze,
vingt ans, parfois même davanta-
ge. «C’est une équipe très familiale,
très soudée et très investie, pour-
suit-il. Et c’est ça qui rend possibles
desprojets à long terme. »
Cette « stabilité » se révèle une

force inestimable dans cet établis-
sement classé en Réseau d’éduca-
tion prioritaire : ici, une grande
majorité des 315 élèves scolarisés
sont issus de milieux très défavori-
sés. Et en proie à des «difficultés fa-
miliales, sociales et éducatives »
particulièrementmarquées.

« On croit en eux »

De fait, les défis auxquels est con-
fronté le corps enseignant sont
nombreux, et souvent (très) com-
plexes. Mais là où nombre d’ensei-
gnants jettent l’éponge, eux gar-
dent le feu sacré. Et se décarcassent
pour ces jeunes qui, admettent-ils à
mots choisis, « sont toujours en
mouvement » et « n’ont pas forcé-
ment les codesattendus ».
Ce qui les anime ? « Ici, on se sent

utiles », répond sans une once d’hé-
sitation Anne-Sophie Leneveu,
conseillère principale d’éducation
(CPE), en poste depuis dix ans.
« Dans des zones plus favorisées,
enchaîne Géraldine Zagalia, pro-
fesseure de français et latin à Nel-
son-Mandela depuis seize ans, les
élèves vont, grâce à leur entourage,

aller aumusée, lire, être abonnés à
desmagazines…Ilsontaussi les co-
des sociaux. Ici, beaucoup de nos
élèves n’ont pas accès à tout ça.
Avecnous, c’est peut-être la premiè-
re fois qu’un jeune lit vraiment un
livre. Ça crée quelque chose, entre
les profs et les élèves. » L’enseignan-
te évoque aussi l’âpre bataille me-
née contre une forme de fatalisme,
et d’autodénigrement : « Il n’est
pas rare qu’on entende : « Je ne suis
pas intelligent », raconte-t-elle.
Nous, on s’attache à les valoriser.
Parce qu’on croit en eux. Et on vit
pleindepetites victoires. »
De « leurs jeunes », ils parlent

avec une forme de tendresse et

d’indulgence, mais sans condes-
cendance. Dans ce collège réputé
«difficile », eux décrivent une réali-
té moins catégorique. « Lemanque
de respect vis-à-vis de l’adulte est
rare », assureMatthieu Devaux, en-
seignant en SVT depuis dix-sept
ans. Anne Postaire, prof de français
– 28 rentrées à son actif –, acquies-
ce : « On entend partout que les élè-
ves sont de plus difficiles. Moi, je ne
trouvepas. »
Reste, tout de même, une usure

lancinante. Certes, il y a les sollici-
tations incessantes des élèves,
mais ces profs s’en réjouissent :
« C’est un signe de confiance, c’est
précieux », soulignent-ils. Ce qui les

mine, ce sont « les conditionsmaté-
rielles », lâchent-ils. En particulier
le bruit constant, obsédant, liés à la
vétusté des locaux mais aussi au
périph voisin : « Ça fait des années
qu’ondemandeunmurantibruit »,
lâche Matthieu Devaux. Et puis il y
a surtout « l’institution » – l’Éduca-
tion nationale « et ses injonctions
hors-sol, inadaptées à notre réali-
té ».
C’est d’ailleurs ça qui, régulière-

ment, « fait craquer » les ensei-
gnants. Anne Postaire, qui a re-
poussé son départ à la retraite, est
aujourd’hui « lasse ». « Ce qui me
fait rester, dit-elle, ce sont les élè-
ves. »

Dans le collège
Nelson-Mandela
d’Hérouville-Saint-
Clair, profs et per-
sonnels forment
une équipe sou-
dée et sta-
ble. | PHOTO :

OUEST-FRANCE

Education. Ils sont en poste depuis des années, dans le collège Nelson-Mandela d’Hérouville-Saint-Clair. Un établissement classé en réseau
d’éducation prioritaire, qui accueille un taux élevé d’élèves en difficulté. Ici, les profs s’attellent avec passion à ouvrir l’horizon des jeunes.

Derrière les grilles du collège
Nelson-Mandela
Le collège Nelson-Mandela est le
plus pauvre du Calvados : il affiche
l’Indice de position sociale (IPS) le
plus bas du département – l’IPS est
établi en fonction de données so-
ciales, économiques et culturelles
des familles.
En septembre 2025, un collectif

de parents et d’enseignants dénon-
çait le manque demixité sociale de
plus en plus marqué dans le collè-
ge, mais exprimait aussi un atta-

chement profond à cet établisse-
ment et ses élèves.
Un collège où les défis à relever

sont des Everest mais où le person-
nel, à force d’esprit collectif ,
d’énergie et d’intelligence, accom-
plit chaque jour de petitsmiracles.
Nous avons choisi de mettre en

lumière ce collège, ses enseignants,
son personnel et ses élèves à tra-
vers une série d’articles, que nous
publions tout au long de l’année.

Catherine Kim, professeure documentaliste en poste depuis 3 ans au collège Nelson-
Mandela d’Hérouville ; Anne Postaire, prof de français depuis 28 ans ; Anne-Sophie Le-
neveu, CPE depuis 10 ans ; Matthieu Devaux, prof de SVT depuis 17 ans et Géraldine
Zagalia, prof de français et latin depuis 16 ans. | PHOTO : OUEST-FRANCE

A Tiphaine Le Berre
Après un focus sur le Millénaire de
la ville, en 2025, la Foire internatio-
nale de Caen met le cap vers le sud
de l’Europe, pour son édition 2026.
L’événement, qui se tiendra du

18 au 27 septembre,mettra en effet
à l’honneur l’Italie, après le Japon
en 2023 ou encore le Canada en
2024.
Pourquoi ce choix ? « Parce que

l’Italie incarne un art de vivre uni-
que, entre gastronomie, créativité,
fêtes populaires et héritage anti-
que. Parcequ’elle évoqueà la fois la
douceur, la passion, le spectacle et
la découverte. Et parce qu’elle offre
une infinité de récits, de symboles
et d’ambiances capables d’embar-
quer les visiteurs dans un véritable
voyage », répondent les équipes de

permettra aux visiteurs de voyager
dans le temps : seront visibles pen-
dant la Foire, de nombreuses re-
constitutions dont la villa desmys-
tères, la place du forum, les rues de
Pompéi, avec enprimedeuxprésen-
tationsexceptionnelles : la reconsti-
tution de l’éruption duVésuve et la
salle des fameux moulages, repré-
sentatifsdes corps figésdans la cen-
dreaumomentde l’éruption. »
Le temps de la Foire, le Parc des

expositions caennais accueillera
également un village italien qui
rassemblera une vingtaine de bou-
tiques d’artisans dans un décor na-
politain.
Dans cet écrin, un espace sera

consacré àDiegoMaradona, le foot-
balleur qui a marqué l’histoire du
club de Naples.

LaFoire internationale deCaenmet le
cap sur l’Italie pour son édition 2026
Evénement. La Foire internationale de Caen s’est achevée le 28 septembre dernier.
Mais on connaît déjà le pays qui sera l’invité d’honneur en 2026. Il s’agit de l’Italie.

la Foire de Caen.
Comme chaque année, la Foire

présentera une grande exposition
inédite. En septembre 2026, elle

mettra à l’honneur lamythique vil-
le de Pompéi, ses trésors et sesmys-
tères.
« Ce parcours muséographique

La Foire de Caen met le cap sur l’Italie pour son édition 2026. | PHOTO : OUEST FRANCE

Normandie Calvados

Pour jouer c’est simple, 2 possibilités :

Flashez le QR Code ci-dessus avec l’appareil photo de votre smartphone

Rendez-vous sur jeudenoel.ouest-france.fr

Aujourd’hui mardi 2 décembre,
jouez et tentez de gagner

30 entrées pour le Parc Astérix

CALENDRIER DE L’AVENT

C’estNoël avant l’heure !
20 000 € DE CADEAUX

du 1er au 24 décembre
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CANDIDATEZ

Vous agissez
au quotidien

pour la

Association
pour le Soutien des Principes
de la Démocratie Humaniste

démocratie
www.prixdelademocratie.org

Organisé par : avec :

Jusqu’au 28 février

Flashez le QR Code
ou rendez-vous sur

https://o-f.fr/vikings-matchvip

Venez supporter
l’équipe

des Vikings face
à Cherbourg

en VIP !

En partenariat avec
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